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Dimanche 22 juin 2025  
Dimanche du Saint Sacrement et du Sang du Christ  —  Année C 

 

« Ils mangèrent et ils furent tous rassasiés »  
 

 
 

Évangile selon St Luc (Lc 9, 11b-17) 
 

En ce temps-là, Jésus parlait aux foules du règne de Dieu, et guérissait ceux qui en avaient besoin. 
Le jour commençait à baisser.  
Alors les Douze s’approchèrent de lui et lui dirent : 
« Renvoie cette foule : qu’ils aillent dans les villages et les campagnes des environs afin d’y loger 
et de trouver des vivres ; ici nous sommes dans un endroit désert. » 
Mais il leur dit : « Donnez-leur vous-mêmes à manger. »  
Ils répondirent : « Nous n’avons pas plus de cinq pains et deux poissons. À moins peut-être d’aller 
nous-mêmes acheter de la nourriture pour tout ce peuple. » 
Il y avait environ cinq mille hommes. Jésus dit à ses disciples :  
« Faites-les asseoir par groupes de cinquante environ. »  
Ils exécutèrent cette demande et firent asseoir tout le monde. Jésus prit les cinq pains et les deux 
poissons, et, levant les yeux au ciel, il prononça la bénédiction sur eux, les rompit et les donna à 
ses disciples pour qu’ils les distribuent à la foule. Ils mangèrent et ils furent tous rassasiés; puis on 
ramassa les morceaux qui leur restaient : cela faisait douze paniers. 
    
  Acclamons la Parole de Dieu. 
 
 
 

Homélie de Stéphane Bousquet, diacre de notre paroisse 
 

Nous fêtons aujourd’hui la Fête Dieu. La fête du Corps et du Sang du Christ. 

Cette fête est née au XIIIème siècle. Epoque où l’on communiait très rarement. La conscience du 

péché qui nous touche tous, la Majesté de Dieu… tout cela, faisait que l’on n’osait pas s’approcher 

de l’Autel, tellement le Chrétien de l’époque se sentait indigne… 

Et pourtant, l’Evangile de ce jour, nous décrit une foule nombreuse, venue écouter, entendre Jésus, 

parler du règne de Dieu et guérir ceux qu’en avaient besoin.  

Dans notre monde, un foule d’hommes, de femmes, cherchent à entendre une parole de 

consolation, une parole qui éclaire le sens à donner à la Vie, à leur Vie ! 

Aujourd’hui comme hier, Jésus nous redit : 

« Donnez-leur vous-même à manger ». 

Et comme les Apôtres, ne sommes-nous pas désemparés devant un tel défi ? Oui, écouter, accueillir 

le murmure du monde pour nous rejoindre tous, dans la Paix de sa Parole, dans le Pain de la Vie… 

Et pourtant notre Père en nous donnant son Fils par Amour pour nous, par passion pour sa créature, 

ne nous laisse pas sans solution. 

Il y a la Parole de Dieu qui nous façonne pour marcher à sa suite. Mais il y a aussi ce geste de Jésus 

où, il prend les pains et levant les yeux au ciel, il prononça la bénédiction sur eux, les rompit et les 

donna à ses disciples pour qu’ils les distribuent à la foule. 

 

 



 

Déjà dans ce partage nous percevons de don total du Christ pour délivrer l’humanité de son péché 

et ouvrir en grand son cœur pour découvrir le visage aimant du Père qui nous invite à entrer dans 

la Communion du Dieu Trinité. Et c’est le jeudi saint que ce geste prendra tout son sens au moment 

d’entrer dans sa Passion. 

L’Apôtre Paul vient de nous le redire : 

« Moi, Paul, j’ai moi-même reçu ce qui vient du Seigneur… je vous l’ai transmis. La nuit où il était 

livré, le Seigneur prit du pain, puis ayant rendu grâce, il le rompit, et dit « Ceci est mon Corps, qui 

est pour vous ». Il fit de même avec la Coupe en disant : « Cette Coupe est la Nouvelle Alliance en 

mon sang… faites cela en mémoire de moi »   » 

Benoit XVI nous dit dans une de ses méditations : 

« Jésus Christ, nous communique dans le don eucharistique la Vie divine elle-même. Il s’agit d’un 

don absolument gratuit, qui répond aux promesses de Dieu, accomplies au-delà de toute mesure » 

Et Saint Ambroise : « Si chaque fois que le sang du Christ est répandu, il l’est pour la rémission des 

péchés, je dois toujours le recevoir pour que toujours il remette mes péchés. Moi qui pèche toujours, 

j’ai toujours besoin d’un remède. » 

Tous nous marchons vers la Patrie Céleste, ne désespérons pas, il nous nourrit au long de notre 

marche, par le Pain de Vie…son Corps livré pour nous ! 

Alors, n’ayons pas peur comme nos ancêtres. Approchons-nous avec respect, action de grâce pour 

le recevoir. C’est notre nourriture pour grandir dans la foi tous ensemble et que nous devenions son 

Corps, non seulement pas l’amour, mais qu’en réalité nous soyons unis à Lui, être de ses membres ! 

Dans un moment nous allons être invités à le recevoir par le ministère du prêtre. Nous allons nous 

rendre en procession pour répondre à l’invitation. Que ce soit sur les lèvres ou les mains, avec 

respect, foi, accueillons, recevons, Celui qui est là présent d’une façon mystérieuse et réelle, et que 

notre Amen résonne pour redire OUI à son Amour, OUI à sa Vie. Au cœur de notre existence, parfois 

difficile, Dieu est là en Jésus Christ. Il nous nourrit de sa présence aimante. 

En célébrant les signes qu’il nous a donnés de celle-ci, c’est Lui-même que nous fêtons. 

L’évangile nous dit « ils furent tous rassasiés, puis on ramasse les morceaux qui leur restaient » 

Nous aussi nous allons ramasser les hosties consacrées dans cette messe. Conservées au 

Tabernacle, elles nous redisent que beaucoup d’hommes et de femmes ont faim. Eux aussi sont 

appelés à faire partie du Corps du Christ. 

Que notre Vie, nos paroles, nos actions soient une invitation à nous rejoindre…. 

 

 
 

 


